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ELECTIONS

Des jeunes
au perchoir chez
les socialistes
Les jeunes socialistes, sur leurs perchoirs
juchés, s’apprêtent à vivre une année
importante. Avec Hendrick Krauskopf (26
ans), élu le 11 mai à la présidence du
Conseil général de Belfaux, et Benjamin
Gasser (25 ans), élu jeudi à la présidence de
celui de Villars-sur-Glâne (voir ci-dessus),
la Jeunesse socialiste fribourgeoise (JSF)
est en effet présente aux avant-postes dans
les communes sarinoises. «Nous nous
félicitons de la confiance accordée à nos
jeunes élus dans le Grand Fribourg»,
indique la JSF dans un communiqué. Et de
citer également Samuel Thomet (25 ans),
qui préside la commission de jeunesse à
Belfaux, et Nicolas Buntschu (25 ans égale-
ment), chef du groupe socialiste au Conseil
général de Villars-sur-Glâne avec comme
suppléante Virginie Zube (22 ans). Durant
cette année, le but de la JSF sera notam-
ment de défendre les intérêts des per-
sonnes défavorisées et d’œuvrer pour la
promotion des jeunes. NM

FRIBOURG

Fri-Santé a pour objectif de renforcer
l’accès aux soins dentaires
SAMUEL JORDAN

En 2009, Fri-Santé a permis à 19
personnes de bénéficier de
soins dentaires. «Nous avons dû
nous contenter de répondre à
l’urgence, mais ce n’est pas suffi-
sant. Car l’accès aux soins den-
taires reste un luxe pour les per-
sonnes en situation de
vulnérabilité», explique Anne
Perriard, coordinatrice de Fri-
Santé. L’élargissement de ce ser-
vice constituera donc l’un des
objectifs de Fri-Santé pour l’an-
née à venir, tel que l’on peut le
lire dans son rapport d’activité.

Pour ce qui est des soins en gé-
néral, Fri-Santé a reçu l’an passé
237 personnes pour un total de
524 consultations, un chiffre en
recul par rapport à 2008. L’asso-
ciation explique cette baisse par

divers facteurs: durcissement
de la politique migratoire, mo-
dification du marché du tra-
vail... Le 80% des patients sont
des sans-papiers. Seul 1% de la
clientèle est suisse. La majorité
des consultations sont d’ordre
gynécologique.

Grisélidis poursuit son tra-
vail avec les prostituées. Parti-
culièrement ses visites hebdo-
madaires avec son bus à la
Grand-Fontaine. En 2009, le
bus a reçu 1284 visiteuses et
distribué 20 000 préservatifs.
«Grisélidis a également effec-
tué une cinquantaine de visites
dans les salons», indique
Laurence Charrat Diop, la
seconde coordinatrice de Fri-
Santé. Deux constatations:
le nombre de prostituées est à
la hausse et celles qui tra-

vaillent dans les salons bénéfi-
cient de meilleures conditions
que leurs collègues de la
Grand-Fontaine. 

Pour rappel, Fri-Santé a vu le
jour en 2004. L’association a
pour but de faciliter et de garan-
tir l’accès aux soins à toute
personne n’ayant pas la possi-
bilité d’accéder au système de
santé. Depuis 2007, Grisélidis a
intégré la structure. Il s’agit d’un
programme de prévention et de
promotion de la santé auprès
des professionnelles du sexe
et des personnes toxicodépen-
dantes. Fri-Santé – Grisélidis
inclus – fonctionne avec un
budget de 376000 fr., montant
financé par le canton, la Loterie
romande, ainsi que par des
dons privés. I

ACCUEIL DE JOUR

Pas assez de places auprès
des assistantes parentales
L’accueil de jour ne parvient pas à assumer la forte de-
mande, indique l’Association d’accueil familial de jour
de la Sarine. Malgré l’engagement de 28 nouvelles as-
sistantes parentales (162 au total), plusieurs enfants,
en particulier des bébés, ont dû être refusés.

Le nombre de familles sollicitant l’association a dou-
blé en dix ans. L’an dernier, les assistantes parentales
ont réalisé 300 000 heures de garde auprès de 827 en-
fants (+ 5%), dont les trois quarts sont en situation pré-
scolaire, et un quart à l’école primaire.

Toutes les catégories sociales sont représentées, aus-
si bien des familles traditionnelles à capacité financiè-
re confortable que des familles monoparentales à re-
venu modeste, indique le rapport annuel de
l’association.

Dans le futur, l’activité de l’association va encore s’ac-
croître avec la généralisation des deux années d’école
enfantine, dès 2013. La conjoncture est elle aussi un
facteur d’augmentation des demandes, puisque dans
de nombreuses familles, le deuxième parent ne peut
plus se permettre de rester à la maison et se voit
contraint de trouver une activité professionnelle. AS

EN BREF

NUIT DES MUSÉES

Des bus TPF spéciaux
Les participants à la Nuit des
musées, munis d’un billet d’entrée,
pourront emprunter des bus spé-
ciaux gratuitement, informent les
TPF. Deux bus feront le circuit en
ville à la demi-heure, de 18 h à 01 h.
Les navettes desserviront les insti-
tutions culturelles ouvertes dans le
cadre de cet événement. Un
deuxième service spécial de bus
desservira les Chemins de fer du
Kaeserberg à Granges-Paccot,
chaque heure au départ de la Gare
routière (00) et retour (30). Une
troisième navette fera le trajet de la
Gare routière (00) vers le Musée
singinois à Tavel et retour (30).

AVRY

Le projet d’école
fait débat
OLIVIER WYSER
Le projet de construction de la nouvelle
école primaire a fait couler beaucoup de
salive, jeudi soir à Avry. Réunis en assem-
blée communale, les 68 citoyens présents
ont abondamment débattu sur le sujet à
l’annonce du Conseil communal d’ajour-
ner la réalisation du projet, devisé à 10,5
millions de francs. Raisons de cet ajourne-
ment: un coût trop élevé qui pourrait grever
le budget du ménage communal et creuser
l’endettement. Mais aussi une incertitude
quant à la date d’entrée en vigueur du Plan
d’aménagement local (PAL).

Près de 500 000 francs ont déjà été in-
vestis depuis 2007 pour le concours archi-
tectural et l’estimation détaillée du coût de
construction. Pour rappel, le projet prévoit
une douzaine de salles de classe qui per-
mettraient à la commune de se débarrasser
des containers provisoires actuels. Certains
citoyens craignent que cet ajournement ne
sonne définitivement le glas de la future
école. L’assemblée a ainsi demandé au
Conseil de soumettre au vote le crédit d’in-
vestissement dans un délai de six mois ou
de proposer une alternative. En cas de refus
du crédit, la commune devrait ainsi revoir
intégralement sa copie et repartir à zéro
avec un nouveau concours d’architecture.

Côté comptes 2009, Avry affiche un béné-
fice surprise de 94 000 francs après amor-
tissements supplémentaires pour 211 000
francs, pour un total de charges de 7,2 mil-
lions. La bonne nouvelle vient des charges
liées dont plusieurs ont été inférieures aux
prévisions faites par le canton. Près de
760 000 francs ont été investis en 2009 alors
que le budget prévoyait d’investir 3,7 mil-
lions. De nombreux recours bloquent l’avan-
cement des travaux. Les citoyens d’Avry ont
en outre accepté un crédit de 170 000 francs
pour l’aménagement de quatre parcelles
dans le secteur de «Scheiry». I

Le chantier de la salle de spectacle
«Equilibre» divise le législatif villarois
CONSEIL GÉNÉRAL • A contre-cœur,Villars-sur-Glâne soutient Coriolis pour
financer les travaux supplémentaires du nouveau théâtre. Comptes 2009 acceptés.
NICOLAS MARADAN

«Il fallait bien un point noir durant
cette soirée», lâche Olivier Carrel (r),
président de la commission financiè-
re. Si la séance de jeudi soir du
Conseil général de Villars-sur-Glâne
avait jusque-là été un (très) long fleu-
ve tranquille, enchaînant crédits ap-
prouvés et comptes irréprochables,
la modification des statuts de Coriolis
Infrastructures a en effet suscité un
débat animé. 

En cause: l’article 17, qui veut
porter la limite d’endettement de
l’association de communes pour la
politique culturelle dans l’agglomé-
ration fribourgeoise de 2 à 5 millions.
La salle de théâtre Equilibre, en
construction au centre de Fribourg
sous la houlette de Coriolis, a en effet
grand besoin de sous pour des tra-
vaux supplémentaires afin d’ajouter
des surfaces administratives et un
restaurant et d’améliorer la tech-
nique théâtrale.

Investissements oubliés
Mais, pour Villars-sur-Glâne, la

pilule est plutôt dure à avaler.
Conseiller communal en charge de
la culture, Pierre-Emmanuel Carrel a
pourtant défendu courageusement
le projet. «Cela n’aura aucune réper-
cussion sur les finances de la com-
mune», a-t-il promis. 

Mais pourquoi prévoir des tra-
vaux supplémentaires aujourd’hui
alors que, au centre-ville de Fribourg,
on devine déjà la silhouette du
théâtre Equilibre sous les échafau-
dages? «L’intervention en cours de
chantier sera moins onéreuse que
des modifications décidées ultérieu-
rement, en cours d’exploitation»,
répond Pierre-Emmanuel Carrel. 

Oui, mais pourquoi ne pas y avoir
pensé avant de commencer les tra-
vaux? «C’est un oubli, pas une idée
arrivée plus tard», s’indigne Julien
Chavaz. Et le conseiller général radical
de craindre que ce soit, au final, la
création artistique qui trinque. 

François Page (dc) parle de
«faute» et de «sous-estimation des
budgets» par rapport à la construc-
tion du théâtre. «Nous avons le senti-
ment d’avoir été mis devant le fait
accompli», peste-t-il. «Il faut appeler
un chat un chat. C’est un dépasse-
ment de budget et pas une modifica-
tion des statuts», renchérit Philippe
Gehring (r). Le question du restau-
rant interpelle également. «Cela
pourrait constituer une concurrence

déloyale pour les établissements de
la ville», remarque Olivier Carrel, au
nom de la commission financière qui
a préavisé négativement la modifica-
tion des statuts. 

Un vote très serré
Le PLR, le PCS et Mouvement

Ouverture s’y sont également oppo-
sés. Sans enthousiasme, le PS a fini
par dire oui. «On n’est pas dupes.
Cependant, on considère que ces
investissements sont nécessaires»,
explique Nicolas Buntschu, chef du
groupe socialiste.

Aidé par une bonne partie du
PDC, le PS a donc fait pencher très
légèrement la balance du côté du oui.
Avec 21 voix pour et 19 contre, la mo-
dification des statuts a été acceptée.

Pour être validée, celle-ci nécessi-
te toutefois l’aval d’au moins quatre
des cinq communes membres de
Coriolis. Et, au final, la procédure
pour lancer les travaux appartient à
la ville de Fribourg, propriétaire des
lieux.

Des comptes salués
Autre point important de la soi-

rée: les comptes 2009. En très bonne
forme, ceux-ci ont été acceptés à
l’unanimité par le législatif. Alors que
le budget prévoyait un déficit de 1,3

LA PRÉSIDENCE RAJEUNIT
Si l’élection
du nouveau
président du
Conseil
général de
Villars-sur-
Glâne n’a pas
fait un pli – le
socialiste
Benjamin
Gasser a été
élu jeudi soir
par 36 des
45 votants – sa tenue vestimentaire
a en revanche fait débat. «Ce soir,
j’ai sorti le costard. Mais, pour la pro-

chaine séance, je promets de mettre
une cravate», a plaisanté le jeune
enseignant de 25 ans lors de son
discours. Amusée, sa camarade de
parti Erika Schnyder a répliqué
qu’elle contrôlera que cette pro-
messe soit bien tenue. La syndique a
également relevé que la jeunesse du
nouveau président sera «un atout
pour la commune». Benjamin Gasser
pourra compter sur Corinne Fässler
(plr) pour le seconder à la vice-prési-
dence. Commerçante indépendante
de 46 ans, mariée et mère de trois
enfants, elle a été élue par 38 voix
sur 45. NM

Le Conseil général de Villars-sur-Glâne a vécu une séance marathon jeudi soir, marquée
par le débat sur la salle «Equilibre» et les comptes 2009. VINCENT MURITH

REPÈRES

Le Conseil général a approuvé:
> Un crédit de 95 000 francs pour le
renouvèlement du parc informatique
des écoles primaires.
> Un crédit de 117 000 francs pour
l’aménagement d’un arrêt de bus,
d’un quai et d’un abri pour les voya-
geurs sur la route des Préalpes.
> Un crédit de 600 000 francs pour
la réfection de la route des Martinets
avec aménagement de modérateurs
de trafic et d’un quai à l’arrêt de bus
des Martinets. Le Conseil communal a
également mentionné avoir demandé
un appel d’offre aux Transports
publics fribourgeois (TPF) pour le
prolongement de la ligne de bus 5
passant par ce tronçon.
> La modification du règlement sur
le personnel communal lui octroyant
une cinquième semaine de vacances,
afin de se calquer sur la réglementa-
tion cantonale.
> La modification du règlement
scolaire concernant le nombre d’uni-
tés de temps et l’horaire des classes
enfantines et de 1re et 2e années
primaires. NM

million de francs, les comptes lais-
sent apparaître un bénéfice de
195 000 francs, pour un total des
charges de 56,8 mio après amortisse-
ments obligatoires de 4 mio et attri-
bution aux réserves pour le service
des eaux de 700 000 francs.

La dette nette, elle, descend à 71,9
mio, soit 7,6 mio de moins qu’en
2008. Mais la commission financière a
toutefois appelé à la prudence. «On
peut être contents, mais pas eupho-
riques. Le budget 2010 prévoit un dé-

ficit important et il y a des dépenses
à venir, notamment les pavillons
scolaires et la déchetterie», explique
son président Olivier Carrel.

Au cours de cette séance mara-
thon, le Conseil général a également
approuvé plusieurs crédits pour des
travaux et aménagements (voir enca-
dré).  Ce qui a inspiré cette constata-
tion à Marie Garnier, conseillère
communale en charge des routes:
«L’envie de goudronner recommence
à fleurir dans la commune…» I




